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- 1 -
Le ciel était d’un bleu pur et le soleil brillait de mille feux. Pour la plupart des gens, se trouver à Nantucket par une si radieuse journée de juin constituait un vrai bonheur. Mais pour Logan Bisset, venu sur l’île pour assister au mariage de Nick Williams, son rival en affaires, ce moment était bien loin de ressembler à une partie de plaisir.
Une fois arrivé dans le vaste cottage de sa grand-mère, Logan constata que ses frères, plutôt que de se mêler aux invités, étaient en grande discussion dans le bureau : Sa cousine Adler Osborn avait-elle enfin retrouvé la raison et rompu avec Nick ?
Toute sa famille s’était rassemblée à Nantucket pour les noces d’Adler, fille de la rock star Toby Osborn et de la tante de Logan, Musette, morte quand la jeune femme n’avait que deux ans. Adler avait été élevée auprès d’eux après le décès de sa mère et était comme une sœur pour Logan, ses frères et sa sœur.
Mais, pour ce qui était de Nick Williams, les choses étaient bien différentes aux yeux de Logan. Depuis aussi loin qu’il pouvait s’en souvenir, Nick et son père, Tad Williams, avaient été des rivaux de Bisset Industries. Il ne pouvait supporter cet homme, qui essayait toujours de prendre le dessus sur lui.
Et pour tout dire, s’il était arrivé si tardivement à Nantucket, c’était parce qu’il avait voulu marquer un point contre Nick en rachetant un brevet intéressant son rival au plus haut point.
— Que se passe-t-il ? demanda Logan à son frère Zac, arrivé sur place depuis plusieurs jours déjà en compagnie de sa nouvelle petite amie, la témoin de la mariée, Iris Collins.
— Papa vient de reconnaître qu’il a eu une liaison avec Cora Williams il y a trente-cinq ans. Nick est notre demi-frère, répondit Zac en lui tendant un verre de whisky soda.
— Tu te f…  fiches de moi ? s’exclama Logan.
Il n’avait nullement besoin d’un autre frère. Il en avait déjà trois – en plus de Zac, il y avait Leo, lui aussi plus jeune que lui – qui avait quitté Bisset Industries pour créer avec succès sa propre entreprise – et leur aîné, Dare, sénateur des États-Unis. Leur petite sœur Mari, fiancée au pilote de Formule 1 Inigo Velasquez, retenu par une course en ce week-end, complétait la fratrie.
— J’aimerais que ce soit une plaisanterie, mais ce n’est pas le cas. Maman est…  disons, très perturbée. Cora et son mari sont avec elle.
— Et Papa est avec Carlton, intervint Dare.
Logan n’était pas surpris que son père ait fait venir sur l’île Carlton Mansford, son assistant et l’homme chargé des relations publiques de la famille.
— Suis-je le dernier à apprendre la nouvelle ? demanda Logan.
— Mari ne va pas tarder à nous rejoindre mais je lui ai déjà envoyé les détails quand elle était sur le ferry, dit Leo.
— Les détails ? Ne veux-tu pas formuler les choses clairement, comme un adulte ? cingla Logan que la colère rendait d’humeur querelleuse.
— Merci pour tes conseils, Papa junior. Devons-nous attendre des surprises de ta part également ? répliqua Leo.
Logan bondit vers son frère, les poings serrés. Une petite bagarre ne lui déplairait pas ; ce serait le moyen idéal d’exprimer toute la colère qui enflait en lui à la pensée que Nick Williams soit leur frère.
— Cessez, s’il vous plaît, lança Dare en saisissant les épaules de Logan pour le repousser. La dernière chose dont Maman a besoin en ce moment est que nous nous battions.
— Tu as raison, répondit Logan en s’écartant de lui et en se tournant vers la fenêtre derrière laquelle se déployaient les magnifiques jardins vers l’océan.
Sa famille.
Elle avait fait de lui l’homme qu’il était, mais ses rapports avec elle n’étaient pas toujours aisés. Néanmoins, il se sentait fier qu’on dise de lui qu’il possédait la ténacité de son père et le charme de sa mère.
— Comment va Maman ? demanda alors Dare à Zac, le seul d’entre eux ayant assisté au moment où la nouvelle de l’infidélité de leur père avait été révélée à leur mère.
— Elle avait l’air brisée, répondit Zac. Je ne voulais pas la laisser seule avec Papa, mais il a refusé de quitter la pièce.
— Même s’ils devaient avoir une terrible dispute, jamais il ne lui ferait de mal, dit Logan.
— Ne jamais lui faire de mal ? lâcha Zac d’un ton sardonique. Et que dis-tu du fait qu’il ait couché avec une autre femme alors qu’elle était sur le point de te donner naissance de sorte qu’elle découvre une trentaine d’années plus tard que le fiancé de sa nièce est en réalité notre demi-frère ? Tu ne veux pas voir Papa tel qu’il est car tu veux être comme lui !
— Je ne veux pas être comme lui, je suis comme lui, rétorqua Logan. Et je contrebalance les côtés les plus durs de sa personnalité avec le charme dont j’ai hérité de Maman.
— Ou, du moins, c’est ce que tu essayes de faire, rétorqua Leo.
— Cherches-tu la bagarre ? tonna Logan.
— Peut-être. Même si je n’affiche pas un air sombre comme le tien, je ne veux pas de Nick Williams pour frère. Ce gars a une réputation presque aussi mauvaise que la tienne, Logan.
— Et maintenant, nous savons pourquoi, ajouta Dare. Mais il est victime de cette situation, tout comme nous. Et d’après ce que Zac a dit, il a semblé lui aussi interloqué quand l’annonce est tombée.
— Cette situation est un foutu b… , commença Logan.
— Surveillez votre langage, les garçons. Il y a une demoiselle ici, lança Mari en entrant dans la pièce.
Leur sœur, ses longs cheveux blonds flottant autour de ses épaules, semblait descendre d’un podium de la Fashion Week plutôt que du ferry. Elle affichait un sourire franc, qui semblait ne plus quitter ses lèvres depuis qu’elle était tombée amoureuse d’Inigo Velasquez.
Tout le monde se tourna pour l’accueillir.
— Ainsi Papa a encore frappé, dit-elle. Je savais bien que cette liaison pour laquelle il s’est fait prendre avant ma naissance ne pouvait être la seule.
— Qu’allons-nous faire à propos de Nick ? demanda Dare.
— J’ai dîné avec lui l’autre soir, dit Zac. J’irai le voir pour tâter le terrain et voir ce qu’il veut.
Oui, bien sûr, il leur faudrait voir ce que voulait Nick, songea Logan.
Il était arrivé à Nantucket prêt à se montrer aimable durant tout le week-end envers son ennemi juré. Uniquement parce que cette ordure épousait Adler. Elle était l’unique nièce de sa mère et il adorait sa cousine, mais cela ne l’empêchait pas d’estimer qu’elle avait un goût terrible en matière d’hommes.
Cette pensée occupait toujours son esprit trois heures plus tard alors qu’il se trouvait au bar de l’hôtel. Les invités se regroupaient sur la plage autour d’un grand feu pour l’une des festivités du week-end, un barbecue de fruits de mer. Apparemment, le mariage était bel et bien maintenu malgré les derniers événements. Logan se tenait assis, un air maussade sur le visage, quand il aperçut Quinn Murray.
Il avait eu une relation avec elle à l’époque où tous deux fréquentaient l’université. Et elle était également la productrice chargée de filmer le mariage de la célébrité qu’était Adler pour un réseau de télévision. Il ne s’était pas attendu à ressentir quoi que ce soit en la revoyant. Mais voilà qu’elle se trouvait là, à quelques pas, traversant le hall de l’hôtel avec une indéniable assurance. Elle était reconnaissable entre toutes avec ses longs cheveux roux et ses splendides yeux bruns, un regard qui lui avait toujours fait comprendre qu’elle n’était pas dupe quand il employait de belles paroles pour charmer son auditoire. Et bien sûr, avec ce corps menu aux courbes exquises qu’aucune de ses conquêtes ultérieures n’avait pu lui faire oublier.
Elle exerçait sur lui une fascination indéniable. Et même s’il n’aimait pas l’idée de ne pas être complètement maître de lui-même dès qu’il s’agissait de Quinn, en cette soirée, alors que son univers semblait vaciller sur ses bases, cette dernière avait le pouvoir de lui offrir une distraction bienvenue.
Il ne se faisait pas d’illusion, elle ne le rejoindrait pas entre ses draps – il n’aurait pas ressemblé à Quinn d’agir de la sorte – mais elle lui permettrait pendant quelques instants d’oublier ses tracas. Il demanda au barman d’inscrire ses consommations sur sa note et la suivit à l’extérieur, dans la chaleur de la nuit estivale.
Quinn se trouvait déjà sur le sentier menant au rivage. Elle marchait d’un pas alerte, comme si elle était pressée. Mais à vrai dire, quand ne l’était-elle pas ? Elle était tout aussi ambitieuse que lui et n’avait jamais rien laissé la détourner de ses objectifs – pas même leur brève relation amoureuse. Elle l’avait jugé trop opiniâtre pour elle, mais elle s’était toujours montrée aussi déterminée que lui.
Au moment d’atteindre la plage, Logan aperçut Zac et Nick qui chantaient, à moitié ivres, face à Adler et Iris.
La dernière chose dont avait envie Logan était d’apprendre à mieux connaître son nouveau demi-frère. Nick et lui étaient les pires rivaux en affaires, chacun essayant en permanence d’avoir le dessus sur l’autre. Zac, quant à lui, revenait tout juste d’Australie, où ce passionné de voile s’entraînait pour la Coupe de l’America. Il avait, durant la semaine écoulée, entamé une relation avec Iris, une femme intelligente et sophistiquée qui semblait littéralement le subjuguer. Logan secoua la tête comme pour s’éclaircir les pensées.
Comment gérer la question de Nick ?
Comment se montrer cordial envers un homme dont il venait de ruiner un projet de contrat ? Comment convaincre tout le monde qu’il avait mis son plan en branle depuis longtemps déjà et que celui-ci ne pouvait être stoppé ? Comment diable… 
— Il paraît que tu as un nouveau frère ? lui lança Quinn, venant ainsi interrompre le cours de ses pensées. Voilà une nouvelle qui a dû te déstabiliser, non ?
Le regard de Logan se posa sur la splendide jeune femme. Dans la faible lueur des flammes il pouvait à peine distinguer les taches de rousseur qui parsemaient ses joues et son nez.
— Oui, ce n’est pas un problème que je m’étais préparé à affronter aujourd’hui, en effet, répliqua-t-il d’un ton acerbe. Pourquoi un tel intérêt  ?
— Je voulais juste savoir si tu étais secoué, énervé ou si tu avais déjà pris la mesure de la situation et élaboré un plan pour y faire face. Alors, dis-moi, comment te sens-tu ? demanda-t-elle en s’installant près de lui sur l’un des sièges disposés par le personnel de l’hôtel sur la plage.
Cela faisait des années qu’il n’avait laissé personne être trop proche de lui. La plupart du temps il préférait ne se fier qu’à son propre avis.
— Je vais bien, merci.
— Je n’y crois pas une seconde, dit Quinn en posant sa main sur la sienne.
Une sorte d’étincelle électrique traversa Logan à ce contact, une étincelle qui finit son chemin tout au bas de son ventre. Il avait beau avoir besoin de distraction, il savait qu’avec Quinn les choses n’étaient jamais simples. Elle était sexy en diable et mettait tous ses sens en éveil, il en avait toujours été ainsi.
Il s’agissait toutefois d’une femme complexe et bien réelle, et non d’une inconnue croisée dans un bar et qu’il pourrait conduire jusqu’à sa chambre le temps d’une nuit. Il appréciait Quinn, la respectait, et elle était très amie avec les femmes de sa famille. Mais, même si cela ne pouvait mener nulle part, il retourna sa main et fit courir ses doigts le long de son poignet puis de son bras.
Quinn frémit et se pencha plus près. Elle portait toujours ce parfum aux notes de vanille dont il avait gardé le souvenir. Elle inclina la tête sur le côté et l’observa attentivement. Il ignorait ce qu’elle lisait en lui mais il savait qu’en cette soirée il n’avait nullement envie de son approche pragmatique. Ce dont il avait besoin était de croire qu’il offrait de lui la même image qu’avant la révélation sur ses nouveaux liens de parenté.
Il s’avança donc lentement vers Quinn pour voir si elle lui permettrait de l’embrasser. Elle passa sa langue sur ses lèvres, porta sa main sur son épaule et s’approcha à son tour. Dès que leurs bouches se frôlèrent, Logan mit de côté les soucis du jour pour savourer ce baiser, un baiser qu’il semblait avoir attendu durant les dix dernières années. Il oublia tout sauf Quinn Murray et le fait qu’elle l’embrassait ainsi qu’elle faisait toute chose dans l’existence. Avec passion. Peut-être avait-il consacré trop de temps à ses affaires et pas assez à cette part de lui-même, se surprit-il à songer.
Logan amena alors Quinn Murray, l’unique femme à laquelle il n’avait jamais pu résister, à se lever de son siège et à venir s’asseoir sur ses genoux pour prolonger et intensifier ce délicieux moment. Elle enfouit ses mains dans ses cheveux, et le tint tout près d’elle. Il avait trouvé dans cet élan fiévreux la distraction qu’il recherchait. Du moins pour le temps de cette soirée, il décida qu’il n’avait besoin que d’une chose : faire plaisir à cette femme.
   
   
Logan. Il avait toujours été le seul problème qu’elle n’avait jamais réussi à régler. Le seul homme qu’elle ne pouvait pas simplement reléguer dans le passé. Il était sexy, c’était indéniable, avec ses cheveux blond foncé, sa mâchoire carrée, ses yeux bleu glacier et son corps si musclé.
Au temps de l’université, il avait été exaltant d’être avec un homme si déterminé à réussir, mais elle avait rapidement réalisé qu’il ne cessait de vouloir rivaliser avec elle à tout propos. Et si elle avait apprécié ce défi dans un premier temps, bientôt la compétition ne s’était plus limitée à savoir qui avait obtenu les meilleures notes. Elle avait concerné presque tous les aspects de leur existence. Et quand elle avait pris conscience du fait qu’aucune victoire ne suffirait jamais à Logan, elle était partie. Mais une part d’elle, celle qui s’était empressée de s’installer sur ses genoux, après neuf longs mois sans personne dans sa vie…  avait envie de lui, même si ce n’était qu’à la faveur de la perspective de ce long week-end passé à Nantucket.
Ce baiser était délicieux. Addictif. Jamais aucun homme ne l’avait aussi bien embrassée. Il y avait quelque chose de langoureux et de terriblement sensuel dans sa manière de faire. C’était indéniable : la passion entre eux ne s’était pas évanouie après toutes ces années. Et même si elle eut préféré qu’il en soit ainsi, elle ne pouvait s’empêcher de se sentir heureuse d’éprouver de nouveau de telles sensations.
Quinn aimait se trouver dans ses bras, sentir son érection sous sa hanche et ses mains vagabonder le long de son dos. Mais elle savait que tout cela n’avait rien de réel. Elle ne se leurrait pas : si Logan agissait de la sorte, c’était pour oublier un instant que son rival et ennemi était son frère. Cela ne voulait pas dire toutefois qu’il n’avait pas allumé l’étincelle du désir en elle.
Elle détacha ses lèvres des siennes et plongea son regard dans ses yeux bleu glacier. La franchise, le désir absolu qu’elle y lisait trouvèrent un écho en elle. Elle avait toujours su voir au-delà de son arrogance et, en cette soirée, ce qu’elle déchiffrait au fond de ses yeux reflétait ce qu’elle désirait elle aussi.
Ils avaient besoin de cette nuit. Rien n’avait véritablement scellé la fin de leur relation, et ce week-end pourrait leur offrir l’occasion d’y mettre un point final. Juste une nuit de passion enfiévrée et, quand une nouvelle aube se lèverait, il retrouverait le chaos frappant sa famille et elle retournerait préparer l’émission dédiée au mariage d’Adler.
— C’était inattendu, dit-elle.
— Et malvenu, selon toi ? demanda-t-il. Je sais que nous avons rompu il y a longtemps, mais il me faut être honnête envers toi, Championne : chaque fois que je te vois, je pense à t’embrasser.
Championne.
Il était le seul à l’appeler ainsi. Et cela faisait des années qu’elle n’avait pas entendu ce surnom.
— J’y pense aussi parfois, reconnut-elle.
— Mais pas plus que moi, pas vrai ? Je sais que je me suis montré excessif à la fin de notre relation et, bon sang, je le suis probablement encore… 
Elle le percevait à sa manière de parler. Il voulait faire l’amour, mais ne voulait pas donner l’impression d’être celui qui le proposerait, au cas où elle refuserait. Ce qui signifierait perdre aux yeux de Logan. Ce qui les ramenait précisément à la raison pour laquelle leur relation n’avait pas fonctionné. Dès qu’il s’agissait de Logan, Quinn ne pouvait baisser la garde. Tout était toujours affaire de compétition.
— Ce baiser était torride et m’a agréablement rappelé le passé. Mais je crois que ni toi ni moi n’avons besoin des complications qu’entraînerait une nuit passée ensemble.
— Faut-il absolument que ce soit compliqué ?
— Je ne sais pas, mais tu te comportes comme si tu ne pouvais pas simplement admettre que tu as envie de moi, et, crois-moi, j’ai dépassé tous ces petits jeux.
Atteindre l’âge de trente ans avait fait franchir un cap à Quinn et elle ne voulait plus se voiler la face à propos de certaines réalités.
— De plus, être ton vilain petit secret ne m’intéresse pas.
— Cela n’aurait pas besoin de rester secret. Et quant à faire de vilaines choses avec toi… 
Un frisson traversa Quinn. Cette idée ne lui déplaisait pas non plus.
— Pourquoi moi ? demanda-t-elle. Il y a une foule de femmes ici avec qui tu pourrais passer la nuit.
— Parfois je me réveille en nage après avoir rêvé de nous. Je sais que les choses n’ont pas marché mais j’ai toujours envie de toi, Championne. Ce désir ne s’est jamais éteint en moi. Et je ne suis pas sûr d’avoir la force de l’ignorer ce soir. Je n’essaye pas de te pousser à passer un moment avec moi. Si tu me dis non, je te laisserai partir, bien sûr. Mais je prie pour que tu dises oui parce que, après la journée que je viens de vivre, j’ai besoin de toi.
Il avait besoin d’elle.
Y avait-il au monde plus aphrodisiaque que ces mots ?
Pour les autres femmes, peut-être, mais qu’un homme tel que Logan ait besoin d’elle suffisait à fissurer la détermination de Quinn et à lui donner envie de céder aux pulsions qui s’étaient réveillées en elle dès l’instant où ses yeux s’étaient posés sur lui en cette soirée. Il était fort – un géant de l’industrie. Un homme qui scellait le sort de maintes entreprises et stupéfiait certains par sa détermination et, parfois, son arrogance. Mais en cette soirée, Logan Bisset, qui n’avait jamais eu besoin de rien ou de quiconque, avait besoin d’elle.
Et elle avait besoin de lui, elle aussi.
Elle avait besoin de se souvenir à quoi ressemblait d’être dans ses bras, besoin d’oublier toutes ces questions de compétition.
Elle se leva et tendit la main vers lui. Dans la lueur vacillante dispensée par le feu allumé sur la plage, Quinn ne put déchiffrer ce qui se lisait au fond de ses yeux bleu glacier. Mais elle sentit la chaleur de la main de Logan quand celle-ci se referma sur la sienne et qu’il l’attira entre ses bras. Elle inspira profondément les notes épicées de son parfum et ferma les yeux, tout en espérant ne pas commettre la plus grosse erreur de sa vie.
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